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RÃ©sumÃ - Les Ã©tang de la plaine du Forez se localisent au centre du dÃ©partemen de 
la Loire. Couvrant une superficie de 1 500 hectares pour 330 Ã©tangs ils constituent une 
zone humide intÃ©rieur remarquable mais encore peu connue sur le plan Ã©cologique 
Aucune Ã©tud concernant les diffÃ©rente associations vÃ©gÃ©tal prÃ©sente n'avait pas Ã©t 
menÃ©e Depuis 1999, quatre-vingts Ã©tang ont Ã©t visitÃ©s Quarante et une associations 
vÃ©gÃ©tal aquatiques diffÃ©rente ont Ã©t observÃ©es Comme de nombreux auteurs l'ont dÃ©j 
dÃ©montrÃ ce type d'Ã©cosystÃ¨ prÃ©sent une trÃ¨ grande diversitÃ d'associations vÃ©gÃ©tale 
Il est certain que cet inventaire est encore Ã complÃ©ter car la dÃ©termination la dÃ©couvert 
de ces milieux nÃ©cessiten des compÃ©tence et des conditions particuliÃ¨res et aussi un peu 
de chance. 

Mots clÃ© : Plaine du Forez, Ã©tangs associations vÃ©gÃ©tale frÃ©quences 

Water vegetable associations in ponds of the Forez plain. 
Summary. - The ponds of the Forez plain locale themselves in the center of the Loire 

department. Covering a surface of 1 500 ha with 330 ponds, they constitute a remarkable 
interior wetland but still slightly known on the ecological level. No study conceming the 
various vegetable associations present had still been undertaken. Since 1999, eighty ponds 
were visited. Forty-one water associations vegetable different were observed. As many 
authors had already shown, that type of ecosystem reveals a very great diversity of vege- 
table associations. It is certain that this inventory is still to supplement because the deter- 
mination and the discovery of these natural environments require particular competences 
and conditions and a also little chance. 

Key words : Forez plain, ponds, plant communities, frequencies. 

INTRODUCTION 

Les Ã©tang de la plaine du Forez se localisent au centre du dÃ©partemen de la 
Loire. Couvrant une superficie de 1 500 hectares pour 330 Ã©tangs ils constituent une 
zone humide intÃ©rieur remarquable mais encore faiblement connue sur le plan Ã©co 
logique. 

A. LEGRAND (1873) publia une << Statistique Botanique du Forez Ã qui constitue 
une bonne mais ancienne rÃ©fÃ©renc Entre 1995 et 2004, des botanistes locaux (H. 
CODHANT et al., 1998) rÃ©alisen de nombreux inventaires floristiques afin de complÃ© 
ter et de mettre Ã jour les connaissances floristiques sur ce secteur. DiffÃ©rent articles 
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rents groupements vÃ©gÃ©ta prÃ©sents Aussi, et aprÃ¨ avoir dressÃ les grandes carac- 
tÃ©ristique physiques et humaines de ces k t a n p s  nnus  n n u s  nrnnnsnns d a n s  le cadre  
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de cette publication de rendre compte des diffÃ©rente associations vÃ©gÃ©tal aqua- 
tiques rencontrÃ©e sur ce type d'espace et d'en prÃ©cise la frÃ©quence 

La plaine du Forez s'est formÃ© suite au comblement d'un fossÃ d'effondrement 
au cours de l'OligocÃ¨n (entre 30 et 35 millions d'annÃ©es) Elle est enclavÃ© et entou- 
rÃ© par plusieurs massifs montagneux cristallins (magmatiques ou mÃ©tamorphiques 
d'Ã¢g primaire : les monts du Forez Ã l'ouest, les monts du Lyonnais et de Tarare Ã 
l'est. Au nord, le seuil CarbonifÃ¨r de Neulise la sÃ©par du bassin de Roanne, tandis 
qu'au sud elle est limitÃ© par le bassin stÃ©phanoi et le sud des monts du Forez. 
L'altitude de cette plaine est comprise entre 330 et 400 mÃ¨tres Les dÃ©pÃ´ sÃ©dimen 
taires qui remplissent le fossÃ forÃ©zie sont d'Ã¢g tertiaire oligo-miocÃ¨n et quater- 
naire pour les plus superficiels. Au centre de la plaine, l'Ã©paisseu des sÃ©diment 
dÃ©pass les 700 m vers Montrond les Bains, oÃ a Ã©t effectuÃ un sondage pour recher- 
cher de l'eau. La sÃ©ri supÃ©rieur de la partie ouest de la plaine est constituÃ© de 
conglomÃ©rat et de sables avec quelques lentilles argileuses. D'origine dÃ©tritique ces 
sÃ©diment proviennent de l'Ã©rosio des reliefs du socle primaire des monts du Forez. 
Dans cette partie, les Ã©tang sont relativement peu nombreux, du fait de la porositÃ 
du sol. Au contraire dans la partie centrale de la plaine, la sÃ©ri supÃ©rieur comporte 
. - - . - - . . - .  - - . -  .- - -  . .  

lement formÃ© de roches impermÃ©ables que se trouve la majeure partie des Ã©tang 
Le climat est continental avec des amplitudes thermiques de l'ordre de 20,8O 

Les tempÃ©rature moyennes sont de 10,75OC et les prÃ©cipitation sont faibles, 6: 
# ,. , , . . - .  - - 

des alternances de sables, d'argiles et parfois de dÃ©pÃ´ argilo-dolomitiques comme 
dans les environs de Sury-le-Comtal (VITEL, 2002). C'est dans cette zone, essentiel- 

3. 

c .  
55 

mm/an (donnÃ©e sur trente annees, issues des stations de savigneux, s t  bermain 
Laval, Feurs et BoÃ«n) En effet, la plaine est abritÃ© des rÃ©gimesocÃ©aniqu par les 
monts du Forez et des flux sud par le massif du Pilat. Ce climat prÃ©sent Ã©galemen 
une particularitÃ : en raison du caractÃ¨r fermÃ de ce bassin, l'accumulation d'air 
frais et dense, s'Ã©vacuan difficilement, provoque des inversions thermiques, ce qui 
entraÃ®n la formation de brumes qui peuvent perdurer plusieurs semaines consÃ©cu 
tives. La rÃ©gio de Montbrison est la rÃ©gio oÃ la quantitÃ d'eau tombÃ© est l'une des 
plus faibles de RhÃ´ne-Alpes 

L'alimentation en eau de ces Ã©tang a quatre origines : les cours d'eau descendant 
des montagnes alentour, le drainage des eaux de petits bassins versants, le canal du 
Forez (construit entre 1868 et 1914) dont l'eau provient du fleuve Loire, et la rÃ©cu 
pÃ©ratio des eaux de vidange des Ã©tang situÃ© en amont. 

Tous ces Ã©tang sont d'origine anthropique. Les premiers datent du XIIIe siÃ¨cle 
Les moines locaux ont voulu mettre en valeur des terres marÃ©cageuse peu favorables 
i lL-2-.*1&..-- -ce A- ---A..:-- A.. --: ---- 1 -..---- L-- - 7 -  - - - -A  A *  4 ----..- a i a g ~ i ~ u i i u ~ c  ami uc piuuunc uu puissuii. LCUI iiumuic II a ~ c s s c  u augiiicii~ci puui 
atteindre au dÃ©bu du XIXe siÃ¨cl quelques 3 000 ha en eau, soit environ 700 piÃ¨ce 
d'eau (DEGORCE, 1995). Par la suite, les travaux d'assainissement pour lutter contre 
le paludisme, puis l'amÃ©lioratio des techniques agricoles du XXe siÃ¨cl provoquÃ¨ 
rent l'assÃ¨chemen de la moitiÃ d'entre d'eux. Leur vocation actuelle est cynÃ©gÃ©tiq 
et piscicole. Une vidange annuelle s'effectue en pÃ©riod automnale ou hivernale 
(entre octobre et mars) dans lebut de rÃ©cupÃ©r le poisson (carpes, tanches, gardons, 
brochets, etc.). AprÃ¨ la remise en eau, un alevinage est rÃ©alisÃ La chasse s'est dÃ©ve 
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loppÃ© au cours du vingtiÃ¨m siÃ¨cl et a instaurÃ de nouvelles pratiques de gestion 
(gyrobroyage des ceintures de vÃ©gÃ©tatio nourrissage des anatidÃ©s etc.). 

Du fait d'une topographie plane, ces Ã©tang nÃ©cessiten pour leur crÃ©atio la rÃ©a 
lisation au minimum de deux digues et plus gÃ©nÃ©raleme de quatre. Cette contrain- 
te peut expliquer la faible superficie de ces piÃ¨ce d'eau, de 4 Ã 5 ha en moyenne. De 
mÃªme l'aspect relativement discret dans le paysage de ces milieux est dÃ au boise- 
ment progressif des levÃ©es 

La visite de quatre-vingts Ã©tangs dont le choix s'est fait alÃ©atoirement a permis 
l'observation et l'identification des milieux. Certains groupements vÃ©gÃ©ta aisÃ© 
ment identifiables ont Ã©t dÃ©terminÃ sur une base physionomique, et d'autres, plus 
dÃ©licats ont fait l'objet de relevÃ© phytosociologiques spÃ©cifique selon la mÃ©thodo 
logie sigmatiste (Braun-Blanquet et Pavillard, 1928). Ensuite, ces groupements vÃ©gÃ 
taux ont Ã©t rattachÃ© Ã des associations sur la base d'une bibliographie de rÃ©fÃ©ren 
et en fonction des affinitÃ© Ã©cologiques Il est nÃ©cessair de garder Ã l'esprit que le 
classement dans certaines alliances ou classes des groupements dÃ©crit ci-dessous est 
discutable et discutÃ©e car la classification phytosociologique actuelle est encore 
sujette Ã de nombreux dÃ©bats Les classes, les ordres et les alliances utilisÃ©e sont 

1 - Les groupements Ã lentilles (Lemnetea minoris 0. Bolos et Masclans 1955) 
Ces groupements regroupent des vÃ©gÃ©ta annuels flottants de petite taille non 

enracinÃ©s L'identification physionomique est aisÃ© mais le rattachement de ces grou- 

auteurs. C'est pourquoi, nous nous contenterons de prÃ©sente les trois alliances pro- 
posÃ©e par le prodrome des vÃ©gÃ©tatio de France. 

1 -1 Lemnion trisulcae Hartog et Segal 1964 
Les associations vÃ©gÃ©tal relevant du Lemnion trisulcae Hartog et Segal 1964 

sont dominÃ©e par Lemna trisulca et Riccia fluitans, (DÃ©termination RenÃ© 
Skrzypczak). Elles se rencontrent dans la plaine du Forez dans des eaux peu pro- 
fondes (20 Ã 60 cm) et quelquefois sur des secteurs fraÃ®chemen assÃ©chÃ© Elles sont 
infÃ©odÃ© Ã des Ã©tang ombragÃ© dans des eaux fraÃ®che oligo-mÃ©sotrophiques trÃ¨ . . ... -,- . ,., . *  , , , .- ~ - -----. 3.- souvent ncnes en matiere organique. unes conaoitent la plupart au temps avec aes 
formations vÃ©gÃ©tal plus Ã©levÃ© relevant du Phragmitetalia. 

;au 1) 
ans 1955, avec comme 

especes caractenstiques Liemna gzuua, apzroaeia poiyrnzzu et Wolffia arrhiza, est 
bien reprÃ©sentÃ dans les Ã©tang de la plaine du Forez. Il faut toutefois signaler que 
Spirodela polyrhiza est l'espÃ¨c la plus frÃ©quent des trois. Ces groupements se ren- 
contrent sur des Ã©tang trÃ¨ Ã©clairÃ© aux eaux chaudes, pouvant Ãªtr trÃ¨ eutrophes et 
avec des profondeurs d'eau importantes (30 cm Ã 100 cm). Il peut arriver qu'elles 
Bull. mens. Soc. linn. Lyon, 2005, 74 (9). 
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couvrent la quasi-totalitÃ de la surface en eau (relevÃ© 1-6-7). 
Comme l'indique FELZINES (1982), il est habituel que cette alliance soit en synas- 

sociation avec le Ceratophyllum demersi (relevÃ© 2-3-5). 
Remarque : Le groupement Ã Azolla filiculoides rattachÃ au Lemnion minoris 

s'observe sur plusieurs Ã©tang mais de maniÃ¨r fugace, en peuplement dense et qua- 
siment monospÃ©cifiqu (relevÃ 7). 

Tableau 1 : Lemnion minoris 0. de Bolos et Masclans 1955 : RelevÃ© 1/2/3/4/5/6/7 

EspÃ¨ce du 

1 - 3 Hydrocharion morsus-ranae RÃ¼be ex Klika in Klika et Hadac 1944 
Il s'agit de communautÃ© aquatiques des eaux mÃ©sotrophe Ã eutrophes, caractÃ© 

risÃ©e par des espÃ¨ce telles que Utricularia australis et les cÃ©ratophylles 
Hydrocharis morsus-ranae a Ã©t signalÃ autrefois (LEGRAND, 1873) mais n'a jamais 
Ã©t revu depuis. 

1 / Groupements Ã CÃ©ratophylle (Tableau II) 
Deux associations, le Ceratophylletum demersi, Horv. et Micev. 1963 et le 

Ceratophylletum submersi, Den Hartog et Segal 1963, relÃ¨ven de ces groupe- 
ments. Elles sont souvent rattachÃ©e Ã la classe des Potametea. Ces groupements sont 
caractÃ©risÃ par les cÃ©ratophylles plantes immergÃ©e fixÃ©e au substrat et pouvant 
passer l'hiver sous la forme d'hibemacles. Ces deux associations sont trÃ¨ souvent en 
synassociation avec d'autres groupements. 

L'association Ã Ceratophyllum demersum est la plus commune des deux dans la 
plaine du Forez et elle se caractÃ©ris par des peuplements trÃ¨ denses. Elle se locali- - .  . *. . . . . . . ,  . . 

Lemnetea 
Cerumphyllum demersum 
Autres espÃ¨ce 
Utriciilaria aiistralis 
Phrcipnites australis 

se dans des Ã©tang fortement eutrophes mais elle pOSSÃ«d une plasticite ecologique 
relativement forte (CHAIB, 1992). L'autre association dominÃ© par Ceratophyllum 
submersum est souvent dite thermophile et atlantique. Elle se rencontre dans 
quelques Ã©tang du Forez toujours riches en matiÃ¨re organiques. 

2-2 

it 
caracterisee par la presence ae utr;cu~ar;a ausirans. c,ne colonise les zones ae  aio oie 

2 / Groupement Ã Utriculaire australe (Tableau II) 
L'association, dÃ©nommÃ Utricularietum neglectae MÃ¼lle et Gors 1960, ei 

., . , . , 3 7 , .  . , . . r .  F,,~ --,- - . - - ,  - - - -  J. c-:1-1 

3-3 

iciÃ©t linnÃ©enn de Lyon 

2-2 
1-2 

3-3 



profondeur (de 10 Ã 50 cm d'eau) et est trÃ¨ souvent en mosaÃ¯qu avec d'autres grou- 
pements (Phragmiti-Magnocaricetea, Potametea, etc.). Dans la plaine du Forez, 
cette association vÃ©gÃ©ta est trÃ¨ rÃ©pandu mais n'occupe jamais de grandes super- 
ficies. LEGRAND (1873) citait Utricularia vulgaris comme commune dans la plaine 
du Forez ; il apparaÃ® aujourd'hui qu' Utricularia australis est l'espÃ¨c la plus rÃ©pan 
due des deux et peut-Ãªtr la seule prÃ©sente L'inspection systÃ©matiqu des fleurs 
serait nÃ©cessair pour clarifier la rÃ©partitio de chacun des deux taxons dans la plai- 
ne du Forez. 

Tableau II : 
Ceratophylletum submersi, Den Hartog et Segal 1963 : RelevÃ 1 
Ceratophylletum demersi, Hom. et Micev. 1963 : RelevÃ© 2/3/4/5/6 
Utricularietum neglectae Muller et Gors 1960 : RelevÃ© 7/8/9110 

Bull. mens. Soc. linn. Lyon, 2005, 74 (9). 
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II - Formations Ã characÃ©e (Charetea fragilis (Fukarek 1961) Krausch 1964) 
Les CharacÃ©e sont des algues Ã©voluÃ© fixÃ©e par des pseudo-racines au fond de 

l'eau. 
Elles n'ont pas Ã©t Ã©tudiÃ© dans le cadre de ce travail. Il est toutefois important 

de signaler que ces formations se rencontrent dans la plupart des Ã©tang de la plaine 
du Forez et qu'elles forment parfois des herbiers quasiment monospÃ©cifique trÃ¨ 
denses sur les fonds d'Ã©tang Ã eaux claires. 

III - Les groupements aquatiques (Potametea pectinati Klika in Klika et Novak 
1941) 

La classe regroupe les communautÃ© vÃ©gÃ©tal aquatiques enracinÃ©e vivaces. 
lÂ¥;ll comprend des associations vÃ©gÃ©tal trÃ¨ diverses dont certaines sont placÃ©e 
clans diffÃ©rente classes selon les auteurs. 

III - 1 Potamion pectinati (W. Koch 1926) Libbert 193 1 
Les groupements vÃ©gÃ©ta se caractÃ©risen par des espÃ¨ce vivant totalement 

immergÃ©e dans l'eau et fixÃ©e au fond. Ils sont peu diversifiÃ© en espÃ¨ces 
1 / Groupement Ã petits potamots (Tableau III) 
Deux associations diffÃ©rente appartiennent Ã ce groupement. 
Il s'agit du Potametum obtusifolii (Sauer 1937) Carstensen 1954 caractÃ©ris par 

Potamogeton obtusifolius , espÃ¨c commune dans les Ã©tangs qui est souvent accom- 
pagnÃ© par d'autres potamots (Potamogeton acutifolius, Potamogeton natans, etc.) et 
en concurrence avec d'autres espÃ¨ce immergÃ©e (Najas sp., Ceratophyllum sp., etc.). 
Cette association vÃ©gÃ©ta est bien reprÃ©sentÃ dans les Ã©tang forÃ©ziens On la ren- 
contre en gÃ©nÃ©r dans des eaux mÃ©sotrophes Ã des profondeurs variant de 0,3 Ã 1 
mÃ¨tre L'autre association, le Potametum trichoidis Freitag et al. 1958, est moins 
commune que la prÃ©cÃ©dent Elle est caractÃ©risÃ par de trÃ¨ petits potamots Ã feuilles 

, - - . -. . . . - - - - . - - - . - . . . - . . . . . . . - . - 
lus). Il faut noter que la dÃ©terminatio de ces trois potamots peut s'avÃ©re dÃ©licate 
Cette association a Ã©t observÃ© dans des Ã©tang assez Ã©clairÃ aux eaux mÃ©sotrophe 
Ã des profondeurs variables, de 0,3 Ã 1,5 mÃ¨tres 

2 / Groupement Ã naÃ¯ade (Tableau III) 
L'association, le Potamo-Najadetum marinae Horv. et Micev. 1963, est carac- 

tÃ©risÃ par deux espÃ¨ces Najas minor et Najas marina, qui peuvent Ãªtr trÃ¨ domi- 
nantes (relevÃ© 1 et 2). Elle peut Ãªtr quelquefois accompagnÃ© de Potamogeton cris- 
pus (relevÃ 3 et 4). Il est Ã noter qu'au sein d'un mÃªm site, elle est en contact avec 
d'autres groupements comprenant des espÃ¨ce du Potamion (Myriophyllum spica- 
tum, Ceratophyllum demersum). Cette association s'observe rÃ©guliÃ¨reme dans la 
plupart des Ã©tang riches en matiÃ¨r organique dont la profondeur varie entre 0,15 et 
1 mÃ¨tre 

3 / Groupement Ã Ã©lodÃ 
Elodeetum canadensis (Pign.1953) Soo 1964, est une association pauvre en 
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Ãªtr envahissante. Elle ne semble pas infÃ©odÃ Ã des conditions Ã©cologique bien 
dÃ©terminÃ© (FELZINES. 1982). Dans la nlaine du Forez. l'esoÃ¨c a Ã©t observÃ© dans 



que les peuplements Ã ElodÃ© du Canada sont peu reprÃ©sentÃ et instables dans le sys- 
tÃ¨m Ã©tan (MERIAUX in CHAIB, 1992). 

4 / Groupements Ã myriophylles (Tableau III) 
Deux associations Ã myriophylles se rencontrent dans la plaine du Forez. La pre- 

miÃ¨re Myriophylletum spicati Soo 1927, est trÃ¨ commune sur de nombreux 
Ã©tangs Elle semble peu exigeante sur les conditions Ã©cologique de son milieu. Elle 
est souvent en synassociation avec d'autres groupements aquatiques et occupe des 
profondeurs variant de 0,5 m et 1 m. L'autre association, le Myriophylletum verti- 
cillati LemÃ© 1937, est trÃ¨ localisÃ© dans la plaine ; seuls deux sites ont Ã©t recensÃ©s 

III - 2 Nymphaeion albae Oberd. 1957 
L'alliance se caractÃ©ris par des associations d'espÃ¨ce aquatiques flottantes dans 

des eaux mÃ©sotrophe Ã eutrophes. 

Tableau III 
Potamo-Najadetum marinae Horv. et Micev. 1963 : RelevÃ© 1/2/3/4/5/6/7 
Potametum obtusifolii (Sauer 1937) Carstensen 1954 : RelevÃ© 8 
Myriophylletum spicati Soo 1927 : RelevÃ© 9/10 
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NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



1 / Groupement Ã Nymphea alba 
L'association, le Nymphaeetum albae Vollm. 1947, est dominÃ© par Nymphea 

alba. Elle est assez peu commune dans les Ã©tang de la plaine du Forez et elle ne 
couvre que rarement des superficies consÃ©quente (quelques ares Ã un ou deux hec- 
tares). 

2 / Groupement Ã NymphoÃ¯de peltata 
Le Nymphoidetum peltatae (Allorge 1922) Bellot 1951 est une association 

dominÃ© par Nymphoides peltata. Dans le Forez, elle n'a Ã©t observÃ© de maniÃ¨r 
significative que sur deux Ã©tang Ã des profondeurs comprises entre 0,5 et 1 m. Il 
semble que cette association soit instable et que d'une annÃ© sur l'autre les peuple- 
ments de Nymphoides peltata puissent totalement disparaÃ®tre C'est le cas sur l'un 
des deux Ã©tang oÃ le peuplement a totalement disparu en une annÃ©e 

3 / Groupement Ã Trapa natans 
L'association, le Trapetum natansis Muller et Gors 1960, est trÃ¨ peu reprÃ©sen 

tÃ© dans la plaine du Forez. Autrefois abondante  LEG GRAND,^^^^), l'espÃ¨c caractÃ© 
ristique (Trapa natans) est aujourd'hui peu commune. Les peuplements occupent trÃ¨ 
rarement des superficies consÃ©quentes Il s'agit souvent de quelques individus perdus 
dans l'immensitÃ d'un Ã©tang Elle s'observe Ã des profondeurs de 0,5 m Ã plus d'un 
mÃ¨tre 

4 / Groupement Ã Polygonum amphibium 
L'association, le Polygonetum amphibii (Soo 1927) Eggler 1933, est bien reprÃ© 

sentÃ© dans la plaine du Forez. Elle s'observe sur de nombreux Ã©tang Ã des profon- 
deurs de 0,3 m Ã plus d'un mÃ¨tre Elle est caractÃ©risÃ par Polygonum amphibium 
forme aquatique, espÃ¨c polymorphe en fonction de la hauteur d'eau. D'autres 
esnÃ¨ce neuvent coloniser la strate intraauatiaue comme Ceratovhvllum demersum. 
etc. Les peuplements Ã Polygonum amphibium peuvent couvrir d'assez grandes sur- 
faces (quelques milliers d'ares). 

III - 3 Potamion polygonifolii Hartog et Segal 1964 
Il s'agit de communautÃ© d'hydrophytes flottantes des eaux peu profondes, oli- 

gotrophes Ã mÃ©sotrophe et supportant une petite pÃ©riod d'exondation. 
1 / Groupement Ã Potamogeton gramineus (Tableau IV) 
Le Potametum graminei (Corillion 1957) TÃ¼xe 1975 est une association que 

l'on observe assez rÃ©guliÃ¨reme dans la plaine du Forez. Elle est dominÃ© par 
Potamogeton gramineus (en gÃ©nÃ©r forme heterophyllus) mais elle se trouve trÃ¨ 
souvent en compagnie d'espÃ¨ce des Littorelletea (Pilularia globulifera, Eleocharis 
acicularis, etc.) ou des Phagmitetea (Eleocharis palustris, etc.). Elle se rencontre 
dans des eaux peu profondes (0 Ã 30 cm) ou sur des secteurs exondÃ©s Elle ne couvre 
jamais de grandes superficies (quelques centaines d'ares au plus). 

2 / Groupement Ã Potamogeton natans (Tableau IV) 
Le Potametum natantis Soo 1927 est une association dominÃ© par Potamogeton 

natans. Elle s'observe dans de nombreux Ã©tang de la plaine du Forez, toujours Ã des 
n r n f n n r l t f ~ i i r c  c~in(ari<aiirfac Ã 2O r*m m a i c  i a m a i c  c n r  rlfs manrli=>c c i i n ~ r f ~ ~ i e c  T Ã ¬ l l  c ~ m h l e  



1 1 Groupements Ã Ranunculus peltatus 1 aquatilis 
Deux associations, le Ranunculetum aquatilis Sauer 1945 et Ranunculetum 

peltati Sauer 1947, semblent exister dans la plaine du Forez. Toutefois, la distinction 
entre les deux espÃ¨ce caractÃ©ristiques Ranunculus peltatus et Ranunculus aquatilis, 
est dÃ©licate d'autant plus qu'il arrive qu'elles coexistent. Il faut toutefois prÃ©cise 
que Ranunculus peltatus est incontestablement l'espÃ¨c la plus commune des deux. 
Ces groupements se rencontrent communÃ©men dans la plaine du Forez, dans des 
eaux peu profondes. 

Recouvrement (%) 

IV - Les groupements amphibies (Littorelletea uniflorae Braun-Blanquet et 
Tuxen ex V. Westh., Dijk et Passchier 1946) (Tableau V) 

Les groupements vÃ©gÃ©ta observÃ© dans la plaine du Forez sont inclus dans une 
alliance unique, 1'Eleocharition acicularis Pietsch 67. Ils sont caractÃ©risÃ par une 
vÃ©gÃ©tati rase, amphibie (nÃ©cessit d'une phase exondÃ© pour permettre la florai- 

Alisma plantago-aquatica 
Sparganium emersum 
Typha latifolia 
Algues 
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Tableau IV 
Potametum natantis Soo 1927 : RelevÃ© 11213 
Potametum graminei (Corillion 1957) TÃ¼xe 1975 : RelevÃ© 4 

1-1 
3-3 
r 

1-1 

2-2 
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Tableau V 
Pilularietum globuliferae TÃ¼xe 1955 em. MÃ¼lle et Gors 1950 : RelevÃ© 11213 
Eleocharitetum acicularis (Baumann 11) Koch 1926 : RelevÃ© 4/5/6/7/8 
Ranunculo-Juncetum bulbosi Oberd. 1957 : RelevÃ 9/10 

Bull. mens. Soc. linn. Lyon, 2005, 74 (9). 
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V - 1 Nanocyperion flavescentis Klika 1935 
1 / Groupement Ã Cyperus fuscus 
L'association, le Cyperetum flavescentis Koch 1926 em. Aich. 1933, est entre 

autre caractÃ©risÃ par la prÃ©senc de Cyperus fuscus. L'autre souchet (Cyperus fla- 
vescens) ne semble plus prÃ©sen dans le dÃ©partement Il faut signaler que cette asso- 
ciation n'est que peu reprÃ©sentÃ sur les Ã©tang du Forez. Elle s'observe en quelques 
sites, sur des berges sableuses exondÃ©es 

V - 2 Elatino triandrae-Eleocharition ovatae (W. Pietsch et MuIl.-Stol1 1968) 
Pietsch 1969 

1 / Groupement Ã Eleocharis ovata 
L'association dÃ©nommÃ Eleocharitetum ovatae Hayek 1973, est caractÃ©risÃ 

y-. -.UV- ,*-, ." -.-.-. ---A- 

dique sur des Ã©tang en assec ou sur des berges rÃ©cemmen exondÃ©es Elle semble 

Tableau VI 
Cyperetum flavescentis Koch 1926 em. Aich. 1933 : RelevÃ 6 
Eleocharitetum ovatae Hayek 1973 : RelevÃ© 1/2/3/4/5 
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bien reprÃ©sentÃ mais ne recouvre jamais des surfaces importantes (quelques cen- 
taines de mÃ¨tre carrÃ©s) 

VI - Les communautÃ© vÃ©gÃ©tal des roseliÃ¨re (Phragmiti australis- 
Magnocaricetea elatae Klika in Klika et Novak 1941) 

La classe est constituÃ© de divers groupements trÃ¨ disparates tous caractÃ©risÃ 
par la prÃ©senc de vÃ©gÃ©ta hÃ©lophytes Ils s'agencent en ceintures vÃ©gÃ©tal pÃ©ri 
phÃ©rique dans la zone de fluctuations saisonniÃ¨re des eaux de l'Ã©tang Deux ordres 
sont identifiÃ©s 

VI - 1 Phragmitetalia australis W. Koch 1926 
VI - 1.1 Phragmition australis W. Koch 1926 - Tableau VI1 
Il s'agit d'une vÃ©gÃ©tati rÃ©guliÃ¨reme inondÃ© sur des sols mÃ©sotrophe Ã 

eutrophes. 
1 / Groupement Ã Phragmites australis 
Le Phragmitetum australis (Gams 1927) Schmale 1939 est une association lar- 

gement rÃ©pandu en Europe. Dans les Ã©tang de la plaine du Forez, il s'agit d'un peu- 
plement vÃ©gÃ©t trÃ¨ commun qui peut couvrir de grandes surfaces (plus de 10 ha sur 
l'Ã©tan Ormaie) ou n'Ãªtr prÃ©sen que sous forme de lisiÃ¨r au bord de l'Ã©tang Elle 
se dÃ©velopp Ã des profondeurs variables de 0 Ã 50 cm, mais elle nÃ©cessit toujours 
un substrat d'une relative humiditÃ© Relativement pauvre en espÃ¨ce et d'aspect 
homogÃ¨ne elle est trÃ¨ souvent en concurrence avec d'autres grandes hÃ©lophyte 
(Typha spp., Schoenoplectus lacustris). Deux faciÃ¨ se rencontrent : l'un est quasi- 
ment toujours immergÃ avec des espÃ¨ce d'hydrophytes (Utricularia australis, etc.) 
ou plus amphibies (Oenanthe aquatica, etc.) ; l'autre correspond Ã un atterrissement 
marquÃ avec des espÃ¨ce non caractÃ©ristique de zones humides telles que Urtica 
dioica, Calystegia sepium et la prÃ©senc de saules ou de trembles. 

2 / Groupement Ã Schoenoplectus lacustris 
Cette association, le Scirpetum lacustris (Allorge 1922) Schmale 1939, est 

considÃ©rÃ comme le groupement pionnier d'hÃ©lophyte des eaux profondes (jusqu'Ã 
1 m). Elle est assez rÃ©pandu dans les Ã©tang de la plaine du Forez mais ne couvre 
jamais de grandes superficies (rarement supÃ©rieure Ã un hectare). Ces peuplements 
en pleine eau sont associÃ© Ã une sous-strate aquatique (Utricularia australis, 
Potamogeton natans, etc..). Ils disparaissent au profit d'autres grands hÃ©lophyte 
(Typha ssp., etc.) dÃ¨ que le niveau d'eau devient trop faible. Au sein de la plaine du 
Forez, de spectaculaires rÃ©gression de roseliÃ¨re Ã Schoenoplectus lacustris ont Ã©t 
observÃ©es 

3 / Groupements Ã Typha angustifolia et Typha latifolia 
Deux associations sont recensÃ©es Il s'agit du Typhetum angustifoliae (Allorge 

1922) Pignatti 1953 et du Typhetum latifoliae (Soo 1927) Lang 1973. Les deux 
groupements sont largement reprÃ©sentÃ dans les Ã©tang forÃ©zien et peuvent Ãªtr 
observÃ© sur la mÃªm piÃ¨c d'eau. Ces deux associations sont en gÃ©nÃ©r bien indi- 

, vidualisÃ©e au sein d'un Ã©tan mais elles peuvent Ãªtr parfois imbriquÃ©es La pre- 
miÃ¨re Ã Typha angustifolia, prÃ©fÃ¨ les eaux d'une profondeur de 0,4 m Ã 0,6 m mais 
s'observe jusqu'Ã des profondeurs de 1 m. La seconde, Ã Typha latifolia, s'accom- 
mode des bordures exondÃ©e mais se rencontre souvent dans les eaux de profondeurs 
variant de 0,1 Ã 0,5 m. Le cortÃ¨g floristique est faible, quelques espÃ¨ce d'hydro- 
phytes ou d'hÃ©lophyte sont prÃ©sentes Des dÃ©pÃ©rissemen significatifs de groupe- 
ments Ã Typha, dont les causes restent difficiles Ã cerner (niveau d'eau,excessif et trop 
constant et/ou pollution des eaux, etc.), s'observent sur certains Ã©tangs.iOn,p~u 
Bull. mens. Soc. linn. Lyon, 2005, 74 (9) .  
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RelevÃ© r * 1 2 3  
Recouvrement (%) , 100 100 100 
Profondeur (cm) ' 0 0 10 
Surface (m2) 10 10 10 
DiversitÃ spÃ©cifiqu 4 10 9 
CaractÃ©ristique d'associations 
Phragmites austrafis 5-5 
Schoenoplectii.~ lacustris 4-4 3-3 
Sparganiiim erectum r 
Tvpha angustifdia 3-3 
Typlia latifdia 2-2 
Autres espÃ¨ce des Phragmiteti- 

Tableau VI1 
Phragmitetum australis (Gams 1927) Schmale 1939 : RelevÃ 1 
~ c i r p k r n  lacustris ( ~ l l o r ~ e  1922) Schmale 1939 : RelevÃ© 213 
Typhetum angustifoliae (Allorge 1922) Pignatti 53 : RelevÃ© 41516 
Typhetum latifoliae (Soo 1927) Lang 1973 : RelevÃ 7 
Sparganietum erecti Roll 1938 : RelevÃ 8 
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signaler que Typha angustijolia est en progression dans la plaine du Forez. En effet, 
LEBRETON la signalait sur la moitiÃ des Ã©tan en 1982 alors qu'aujourd'hui elle est 
prÃ©sent sur quasiment tous les Ã©tang forÃ©ziens 

4 / Groupements Ã Sparganium erectum 
L'association prÃ©sent est le Sparganietum erecti Roll 1938. Les peuplements Ã 

Sparganium erectum sont trÃ¨ frÃ©quent dans les Ã©tang forÃ©zien mais ils couvrent 
rarement de grandes superficies. Ils s'observent dans des niveaux d'eau peu profond 
(0 Ã 0,4 m) sur des substrats trÃ¨ riches en matiÃ¨r organique (FELZINES, 1982). Ils 
possÃ¨den mÃªm un caractÃ¨r pionnier et colonisateur comme l'atteste leur apparition 
suite Ã la rÃ©alisatio de travaux. 

5 / Groupement Ã Glyceria maxima 
Le Glycerieturn maximae Hueck 1931 est une association peu reprÃ©sentÃ en 

Ã©tang C'est Ã©galemen le cas dans la plaine du Forez oÃ elle n'a Ã©t observÃ© que sur 
trois Ã©tangs Le groupement ne couvre que de faibles superficies. Comme la plupart 
des grandes formations d'hÃ©lophytes l'association est trÃ¨ recouvrante et ne laisse la 
place qu'Ã peu d'espÃ¨ces 

VI - 1.2 Phalaridion arundinaceae Kopecky 1961 - Tableau VIII 
1 / Groupement Ã Phalaris arundinacea 
Le Phalaridetum arundinaceae Libbert 1931 est une association qui s'observe 

sur la plupart des Ã©tang forÃ©ziens Elle constitue des peuplements denses, inextri- 
cables qui peuvent couvrir de grandes superficies. PrÃ©fÃ©rentielleme dans la zone de 
balancement des eaux avec une pÃ©riod d'exondation importante, le groupement Ã 
Phalaris arundinacea est pauvre en espÃ¨ce et coexiste avec d'autres formations 
d'hÃ©lophytes 

VI - 1.3 Oenanthion aquaticae Heijny ex Neuhausl 1959 - Tableau VI11 
1 / Groupement Ã Sagittaire et Rubanier 
L'association, le Sagittario sagittifoliae-Sparganietum emersi R. TuxÃ« 1953, 

se dÃ©velopp sur des substrats riches en matiÃ¨r organique et Ã des profondeurs com- 
prises entre 0 et 30 cm. Elle se caractÃ©ris par la prÃ©senc des deux espÃ¨ces 
Sagittaria sagittijolia et Sparganium emersum, accompagnÃ©e souvent par d'autres 
espÃ¨ce aquatiques des Potametea et du Phragmition. De faible Ã©tendu (rarement 
de plus d'une centaine de mÃ¨tre carrÃ©s) cette association est assez peu prÃ©sent dans 
les Ã©tang forÃ©ziens ou peut-Ãªtr difficilement observable. 

2 / Groupement Ã Eleocharis palustris 
L'association (Eleocharitetum palustris Schennikow 1919) se rencontre dans la 

zone de balancement des eaux. Supportant une inondation et une exondation (de 0 Ã 
40 cm d'eau), ce groupement caractÃ©ris par Eleocharis palustris, possÃ¨d une 
amplitude Ã©cologiqu importante. On l'observe dans diverses situations dans les 



Tableau VI11 
Phalaridetum arundinaceae Libbert 193 1 : RelevÃ© 1/2/3/4 

'~leoch'aritetum palustris Schennikow 1919 : RelevÃ 516 
dgittalrio's'dgittifoliae-Sparganietum emersi R. TuxÃ« 1953: RelevÃ : 718 
Oenantho aquaticae-Rorippetum amphibiae (Soo 1927) Lohmeyer 1950 : RelevÃ© 9/10 
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3 / Groupement Ã Oenanthe aquatique 
Ce groupement, Oenantho aquaticae-Rorippetum amphibiae (Soo 1927) 

Lohmeyer 1950, dominÃ par Oenanthe aquatiqua et Rorippa amphibies, est commun 
dans les Ã©tang forÃ©ziens Comme le suggÃ¨r FELZINES, les deux espÃ¨ce peuvent 
cohabiter mais se rencontrent Ã©galemen sÃ©parÃ©men L'Oenanthe aquatique semble 
prÃ©fÃ©r une plus grande profondeur (jusqu'Ã 60 cm) que la Rorippe amphibie. Cette 
association est trÃ¨ souvent en mosaÃ¯qu avec les formations de grands hÃ©lophyte 
(Schoenoplectus lacustris, etc.) et les groupements du Potamion. Les actions anthro- 
piques de faucardage ou de gyrobroyage semblent favoriser sa recolonisation au sein 
de roseliÃ¨re denses. 

VI - 2 Magnocaricetalia elatae W. Koch 1926 
Les communautÃ© vÃ©gÃ©tal du Magnocaricetalia elatae se rencontrent sur des 

sols riches en matiÃ¨r organique Ã inondation plus ou moins prolongÃ©e 
1 / Groupement Ã Carex acutijiormis 
Le Caricetum acutiformis Soo 1927 est caractÃ©ris par un peuplement pauvre en 

espÃ¨ces dominÃ de maniÃ¨r quasiment totale par Carex acutiformis. Ce peuplement 
est trÃ¨ peu frÃ©quen dans les Ã©tang forÃ©zien et il ne couvre jamais plus de quelques 
centaines de mÃ¨tre carrÃ©s Dans les zones observÃ©es il est toujours en compagnie de 
Carex riparia. 

2 / Groupement Ã Carex riparia 
L'association, le Caricetum ripariae Soo 1928, se caractÃ©ris par des peuple- 

ments trÃ¨ homogÃ¨ne et pauvres en espÃ¨ces Peu frÃ©quent dans les Ã©tang forÃ©ziens 
elle couvre rarement de grandes superficies, jusqu'Ã un demi-hectare sur un Ã©tan 
prÃ¨ de Boisset-les-Montrond. Elle semble se limiter Ã quelques bandes en queue 
d'Ã©tangs sur des zones atterries ou le long des fossÃ© d'arrivÃ© d'eau. 

3 / Groupement Ã Carex vesicaria 
Le groupement se dÃ©nomm Caricetum vesicariae Br.-BI. et Denis 1926 et se 

caractÃ©ris par la prÃ©senc et la dominance de Carex vesicaria. Cette association est 
trÃ¨ rÃ©pandu et peut couvrir de grandes superficies. Elle se satisfait d'une inonda- 
tion (entre 0 et 0,3 m) mais nÃ©cessit une pÃ©riod d'exondation. Elle prÃ©Er les eaux 
oligo-mÃ©sotrophes Souvent Carex vesicaria se rencontre en bordure des autres 
grandes formations d'hÃ©lophyte (RoseliÃ¨re Ã phragmites. Typhaie, etc.). 

VI1 - Glycerio fluitans-Nasturtietea officinalis GÃ©h et GÃ©hu-Fran 1987 - 
Tableau X 

Il s'agit de vÃ©gÃ©tati basse formant des ourlets en bordure d'eaux calmes ou peu 
courantes. Un seul groupement semble prÃ©sen sur les Ã©tang forÃ©ziens 

1 / Groupement Ã Glyceriafluitans 
Cette association, Glycerietum fluitantis (Braun-Blanquet 1925) Wilzek 1935, 

se caractÃ©ris par la prÃ©senc de Glyceria fluitans. Peu reprÃ©sentÃ dans les Ã©tang 
forÃ©ziens elle ne couvre que de petites superficies. Elle s'observe en pleine eau et 
forme alors un tapis dense. En assec, elle est concurrencÃ© par des espÃ¨ce comme 
Polygonum lapathijiolium ou Oenanthe aquatica. 

VI11 - CommunautÃ© vÃ©gÃ©tal Ã Bident (Bidentetea tripartiti Tuxen, W. 
Lohmeyer et Preising ex von Rochow 195 1) - Tableau XI 

Les groupements vÃ©gÃ©ta observÃ© dans la plaine du Forez sont regroupÃ© au 
sein d'une unique alliance, le Bidention tripartiti Nordhagen 1940. Ils sont carac- 
Bull. mens. Soc. linn. Lyon, 2005, 74 (9). 
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tÃ©risÃ par une vÃ©gÃ©tati pionniÃ¨r exubÃ©rant et sont composÃ© de plantes nitro- 
philes. Ils se rencontrent sur les zones vaseuses exondÃ©es 

Cinq associations semblent exister dans la zone d'Ã©tude Il est nÃ©cessair de prÃ© 
ciser que ces communautÃ© vÃ©gÃ©tal sont trÃ¨ imbriquÃ©e les unes dans les autres et 
que leur dÃ©terminatio est parfois trÃ¨ dÃ©licate Un nombre de relevÃ© plus important 
serait nÃ©cessair pour les caractÃ©rise de maniÃ¨r plus certaine. 

1 / ~ r o u ~ e m e h t  Ã Polygonum sp. 
Cette association, le Polygonetum minoris-hydropiperis Phillipii 1984, est 

caractÃ©risÃ par deux espÃ¨ces Polygonum minus et Polygonum hydropiper. Elle s'ob- 
serve dans de nombreux Ã©tang forÃ©zien et plus particuliÃ¨remen ceux en assec, mais 
Ã©galemen sur les grÃ¨ve exondÃ©es Elle apparaÃ® en fin de saison (aoÃ» et octobre), Ã 
de faible profondeur (5 Ã 10 cm) ou plus frÃ©quemmen en assec. Elle est aussi trÃ¨ 
souvent au contact ou en mosaÃ¯qu avec d'autres groupements des Nanocyperetalia 
ou des Phragmitetalia. 

Tableau IX 
Caricetum vesicariae Br.-BI. et Denis 1926 : RelevÃ© 11213 
Caricetum ripariae Soo 1928 : Relevks 415 
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2 / Groupement Ã Polygonum et Bidens 
Cette association, le Bidentiti-Polygonetum hydropiperis (Miljan 1933) Lohm 

in TÃ¼xe 1950, est une formation vÃ©gÃ©ta pionniÃ¨r sur sable ou vase riche en matiÃ¨ 
re organique. Souvent accompagnÃ© par des espÃ¨ce du Bidentetea, elle semble 
assez rÃ©pandu dans les Ã©tang forÃ©ziens 

3 / Groupement Ã Alopecurus aequalis 
Cette association vÃ©gÃ©ta (Alopecuretum aequalis (Soo 1927)) Runge 1966 est 

caractÃ©risÃ entre autres par Alopecurus aequalis. Elle s'observe Ã des profondeurs 
variables de 30 Ã 0 cm (ici dans un Ã©tan en assec). Elle n'occupe jamais de grandes 
superficies mais se rencontre de temps Ã autre sur les Ã©tang de la plaine du Forez. 

4 / Groupement Ã Bidens et Ranunuclus sceleratus 
Cette association vÃ©gÃ©ta (Bidenti-Ranunculetum scelerati (Miljan 1933) 

TÃ¼xe 1978) est caractÃ©risÃ entre autres par Ranunculus sceleratus et Bidens tri- 
partita (absent ici car le relevÃ a Ã©t effectuÃ dÃ©bu juillet). Elle semble bien reprÃ© 
sentÃ© dans les Ã©tang forÃ©zien mais reste toujours localisÃ© aux abords des digues 
ou sur des zones rÃ©cemmen remaniÃ©es 

4 / Groupement Ã Rumex maritimus 
Cette association, Rumicetum maritimi Sissingh in Westhoff et al. 1946 em. 

Passarge 1959), caractÃ©risÃ par Rumex mari t iks ,  possÃ¨d de nombreuses espÃ¨ce 

Tableau X 
Glycerietum fluitantis (Braun-Blanquet 1925) Wilzek 1935, 
Bull. mens. Soc. linn. Lyon, 2005, 74 (9) .  
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du Bidention comme Bidens frondosa, Rumex palustris et Ranunculus sceleratus. 
Elle s'observe dans de nombreux Ã©tang du Forez Ã des profondeurs variant de 40 Ã 
0 cm. Le substrat correspond Ã des sables couverts quelquefois d'une fine couche de 
vase. Il s'agit d'une vÃ©gÃ©tati pionniÃ¨r qui s'individualise souvent aprÃ¨ des per- 
turbations (mise en assec, travaux lourds, etc.). La surface de ce type de milieu est en 
gÃ©nÃ©r faible, quelques centaines de mÃ¨tre carrÃ©s 

CONCLUSION 

Au total, 8 classes, 16 alliances et 42 associations sont prÃ©sente dans les Ã©tang 
forÃ©ziens Cette diversitÃ des milieux n'est pas Ã proprement parler bien surprenante 
et reste certainement sous-estimÃ©e En effet, l'Ã©cosystÃ¨ Ã Ã©tan Ã est toujours trÃ¨ 
riche en associations, comme de nombreux auteurs l'ont montrÃ© Cette Ã©tud avait 
pour objectif de prÃ©sente les principales communautÃ© vÃ©gÃ©tal observÃ©e dans les 
Ã©tang forÃ©ziens 

Ce travail ne s'avÃ¨r pas exhaustif pour plusieurs raisons. 
Tout d'abord, l'observation de certaines associations nÃ©cessit des conditions par- 

ticuliÃ¨res Ainsi, quelques groupements ne sont visibles que certaines annÃ©e (pen- 
dant des pÃ©riode de sÃ©cheress ou d'assec, etc.). D'autres n'apparaissent qu'au cours 

1 7  - - - - -  L -  .! .?-J- J -  ,,---L- -* ,--- :,- - 9  ---.---- * A,. 42 ."  -,.*:+,.- a une courte penoue ue 1 annee ei/uu 11s 11 ui;i;upcni que uc ncs pcuica suilabca. 
F.nsiiitp. niielnnes mminements vÃ©pÃ©ta nÃ©cessiten des comnÃ©tence snÃ©cifiaue - - - - - - - - , - r-...-...- - a - - -  - - - - - -  - ~ 

(CharacÃ©es groupement Ã callitriches, formations Ã Riccia sp., etc.). 
L'agencement des associations dans le systÃ¨m Ã Ã©tan Ã peut s'avÃ©re trÃ¨ com- 

- - 

plexe rendant leur dÃ©terminatio dÃ©licate - 
Enfin, ces Ã©tang sont des propriÃ©tÃ privÃ©e et leur accÃ¨ est difficile car certains 

propriÃ©taire sont soucieux de la tranquillitÃ des lieux. 

Ainsi, la prÃ©senc d'un groupement vÃ©gÃ©t est la combinaison et l'interrelation 
entre de multiples facteurs, qu'ils soient biotiques (phÃ©nomÃ¨ de compÃ©titio inter- 
spÃ©cifique adaptabilitÃ de l'espÃ¨ce pression faunistique, etc.), abiotiques (hydrolo- 
gie, facteurs biogÃ©ographiques gÃ©ologie pÃ©dologie eutrophie, niveaux d'eau fluc- 
tuants ou non, etc.) et anthropiques (faucardage, amendement, assÃ¨chement etc.). 

ziens oÃ l'interventionnisme est trÃ¨ frÃ©quent 

Remerciements. - Sans les conseils et la relecture de Messieurs Galtier J. et 
Felzines J.-C., cet article n'aurait pu voir le jour ; qu'ils en soient ici remerciÃ©s 

Remarques. - Dans les tableaux, code des Ã©tang prospectÃ© : les quatre premiers 
chiffres correspondent au mois, puis Ã l'annÃ© d'observations. 

Liste, des Ã©tang : Ambressets (ambr), Bardaine (bard), Barge (barg), Bas (bas), 
T a  Ratic Chati't Rean R6nnnp.t Chp.on,. Ripot (hipny Ronnassieux (bonna). Chambet -- -...A- ,.,--A,, ----, ---A----- , , , - ~ 1 - ) - -  , - - .---. ~, , - -- - - 

(Cham), Charmillange (char), Ciment (cime), Elbe, Grand Etang (geta), la Grille 
(gril), La Goutte (gout), Madarins (Mada), Minguet (ming), NÃ©ro (nero), Neuf, 
Notter (nott), Palais (pala), Paysan (pays), Plat, Pinat (pina), Ribouriat (ribo), 
Ricanon (Rica), Les Rivaux (riva), Ronze, Petit Rouiart (prou), SablÃ (sabl), 
Soleillant (soleil), Tapet (tape), Thivollet (thiv), Vincent (vinc). 



RelevÃ© 
Recouvrement (%) 

DiversitÃ© Ã©cif ue 12 17 

2-2 1-1 1-1 

Glyceriafluitans + 
Oenanthe aqiiatica 1 1-1 1 1 - 1  1 2-2 

07 08 08 
01 03 02 
pal rib gri 
a 0 1  

8 9 10 
100 100 100 
0 0 0 
10 2 25 
13 1 1  8 

Tableau XI 
Polygonetum minoris-hydropiperis Phillipii 1984 : RelevÃ© : 11213 
Polygono-Bidentetum (Miljan 1933) Lohm in TÃ¼xe 1950: RelevÃ© : 415 
Alopecuretum aequalis (Soo 1927) Runge 1966 : RelevÃ© : 617 
Bidenti-Ranunculetum scelerati (Milian 1933) TÃ¼xe 1978 : RelevÃ© : 8 
Rumicetum maritimi Sissingh in weithoff et al. 1946 em. Passarge 1959 : RelevÃ© : 9/10 
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LISTE DES ASSOCIATIONS VEGETALES RECENSEES 
SUR LES ETANGS FOREZIENS 

Classe Lemnetea minoris 0. de Bolos et Masclans 1955 
Alliance 1 Lemnion minoris 0. de Bolos et Masclans 1955 
Alliance 2 Lemnion trisulcae Hartog et Segal 1964 
Alliance 3 Hydrocharition morsus-ranae Riibel ex Klika in Klika et Hadac 1944 

Association 1 Ceratophylletum demersi, Hom. Et Micev. 1963 / 
Ceratophylletum submersi, Den Hartog at Segal 1963 
Association 2 Utricularietum neglectae Muller et Gors 1960 

Classe Charetea fragilis (Fukarek 1961) Krauschl964 
Classe Potametea pectinati Klika in Klika et Novak 1941 

Alliance 1 Potamion pectinati (W. Koch 1926) Libbert 1931 
Association 1 Potametum obtusifolii (Sauer 1937) Carstensen 1954 / 
Potametum trichoidis Freitag et al. 1958 
Association 2 Potamo-Najadetum marinae HON. et Micev. 1963 
Association 3 Elodeetum canadensis (Pign.1953) Soo 1964 
Association 4 Myriophylletum spicati Soo 1927 / Myriophylletum verticil 
lati LemÃ© 1937 

Alliance 2 Nymphaeion albae Oberd. 1957 
Association 1 Nymphaeetum albae Vollm.1947 
Association 2 Nymphoidetum peltatae (Allorge 1922) Bellot 1951 
Association 3 Trapetum natansis Muller et Gors 1960 
Association 4 Polygonetum amphibii (Soo 1927) Eggler 1933 

Alliance 3 Potamion polygonifolii Hartog et Segal 1964 
Association 1 Potametum graminei (Corillion 1957) Tuxen 1975 
Association 2 Potametum natantis Soo 1927 

Alliance 4 Ranunculion aquatilis H. Passarge 1964 
Association 1 Ranunculetum aquatilis Sauer 1945 / Ranunculetum peltati 
Sauer 1947 

Classe Littorelletea uniflorae Braun-Blanquet et Tuxen ex V. Westh., Dijk et Passchier 1946 
Alliance 1 Eleocharition acicularis Pietsch 1967 

Association 1 Eleocharitetum acicularis (Baumann 191 1) Koch 1926 
Association 2 Pilularietum globuliferae Tuxen 1955 em. Muller et Gors 1950 

Association 3 Ranunculo-Juncetum bulbosi Oberd. 1957 
Classe IsoÃ«t durieui -Juncetea bufonii Braun-Blanquet et Tuxen ex V. Westh., Dijk et Passchier 1946 

Ordre 1 des Nanocyperatalia flavescentis Klika 1935 
Alliance 1 Nanocyperion flavescentis Klika 1935 

Association 1 Cyperetum flavescentis Koch 1926 em. Aich. 1933 
Ordre 2 des Elatino triandrae-Cyperatalia B. de Foucault 1988 
Alliance 1 Elatino triandrae-Eleocharition ovatae (W. Pietsch et MuIl.-Stoll 1968) 
Pietsch 1969 

Association 1 Eleocharitetum ovatae Hayek 1973 
Classe Phagmiti australis-Magnocaricetea elatae Klika in Kikla et Novak 1941 

Ordre 1 des Phragmitetalia australis W. Koch 1926 
Alliance 1 Phragmition australis W. Koch 1926 
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Association 1 Phragmitetum australis (Gams 1927) Schmale 1939 
Association 2 Scirpetum lacustris (Allorge 1922) Schmale 1939 
Associations 3 Typhetum angustifoliae (Allorge 1922) Pignatti 1953 / 
Typhetum latifoliae (Soo 1927) Lang 1973 
Association 4 Sparganietum erecti Roll 1938 
Association 5 Glycerietum maximae Hueck 1931 

Alliance 2 Phalaridion arundinaceae Kopecky 1961 
Association 1 Phalaridetum arundinaceae Libbert 1931 

Alliance 3 Oenanthion aquaticae Heijny ex Neuhausl 1959 
Association 1 Sagittario sagittifoliae-Spargnietum emersi R. Tuxen 1953 
Association 2 Eleocharitetum palustris Schennikow 1919 
Association 3 Oenantho aquaticae-Rorippetum amphibiae (Soo 27) 
Lohmeyer 1950 

Ordre 2 des Magnocaricetalia elatae W. Koch 1926 
Alliance du Caricion gracilis Neuhausl 1959 

Association 1 Caricetum acutiformis Soo 1927 
Association 2 Caricetum ripariae Soo 1928 
Association 3 Caricetum vesicariae Br.-BI. et Denis 1926 

Classe Glycerio fluitans-Nasturtietea officinalis GÃ©h et GÃ©hu-Fran 1987 
Alliance 1 Glycerio-fluitantis-Sparganion neglecti Braun Blanquet et G. Sissingh in 
Boer 1942 

Association 1 Glycerietum fluitans (Braun Blanquet 1925) Wilzek 1935 
Classe Bidentetea tripartiti Tuxen, W. Lohmeyer et Preising ex von Rochow 1951 

Alliance 1 Bidention tripartiti Nordhagen 1940 
Association 1 Polygonetum minoris-hydropiperis Phillipii 1984 
Association 2 Polygono-Bidentetum (Miljan 1933) Lohm in Tuxen 1950 
Association 3 Alopecuretum aequalis (Soo 1927) Runge 1966 
Association 4 Bidenti-Ranunculetum scelerati (Miljan 1933) Tuxen 1978 
Association 5 Rumicetum maritimi Sissingh in Westhoff et al. 1946 em. 
Passarge 1959 
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